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heures de relevée M+ VALENDUCQ
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UNE MAISON

A usage d’estaminet, occupée par
madame Leblanc, et appartenant au
Bureau de bienfaisance de Flers.
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A vendre
route de Croix (hameau du Créchet)
uue maison avec jardin bien planté,

A Vendre

un moulin 2 ourdir, bareau, rayons,
tables, romaine, etc.
S’adresser rue Pauvrée, 31.2458

de-

vaux, Lefebvre & Wargnies-le-Grand
par le Quesnoy, Nord, arrondisse-
ment d’Avesnes.
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